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appeila le Pain des Cordeliers.
11 s ’agiffoit de lavoir li le do¬
maine des chofes qui fe confu-
moient par l ’ufage , comme le
pain &. le vin , leur apparte-
iioit , ou s ’ ils n ’en avoient que
le Ample ulage fans domaine,
leur réglé ne leur permettant
pas d’avoir rien en propre ? Ni¬
colas III avoit arrêté qu’ils
n ’auroient que l ’ufufruit des
tiens qui leur feroient donnés,
& que la propriété feroit à i ’E-
glife Romaine. Jean XXII ré¬
voqua la Bulle de Nicolas III,
dont quelques - uns abufoient,
pour prétendre que les Apôtres
n ’avoient rien poffédé en pro¬
pre , & févit contre les réfrac¬
taires avec plus de rigueur que
la chofe ne fembloit l’exiger.
Occam mourut à Munich en
1347 , abfous , à ce que l ’on
croit , des conjures eccléftafti-
ques , 11 laifla des Commentaires
fur le Maître des Sentences , un
Traité du Sacrement de l'Autel,
&. d’autres ouvrages , Paris ,
1476 , 2 vol . in- fol - , qui prou-,
vent un efprit fubtil , mais
bizarre.

OCCASION , divinité allé¬
gorique qui préftde au moment
le plus favorable pour réuffir
dans une entreprife. On la re-
préfentoit fous la Agure d’une
femme nue , ou rl ’un jeune-
homme chauve pas derrière,
un pied en l ’air & l’autre fur
une roue , tenant un rafoir
d’une main & un voile de l ’au¬
tre , & quelquefois marchant
avec vîteffe fur le tranchant
d’un rafoir fans fe bleffer.

OCCH1AL1 , voye^ Lou-
CHALI.

OCÉAN , dieu marin , fils
du Ciel & de Vefta , pere des
fleuves Ôi des fontaines , époufa
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Téthis , dont il eut pluAeurs
enfans . Les anciens Païens l ’ap-
pelloient le pere de toutes
chofes , parce qu’ils croyoient
qu ’elles en étoient engendrées ;
ce qui eft conforme au fenti-
ment de Thalès , qui établit
l ’eau pour premier principe :
fyftême que François Vanhel-
mont a renouvellé dans le der¬
nier Aecie , fuivant la deftinée
ordinaire des fpéculations hu¬
maines , qui eft de périr pour
renaître , & de renaître pour
périr encore. 1

OCELLUS , ancien philo-
fophe Grec de l ’école de Py-
thagore , étoit natif de Lucanie;
ce qui lui a fait donner le nom
de Lucanus. 11 defcendoit d’une
ancienne famille de Troie en
Phrygte , & vivoit long- tems
avant Platon. 11 compofa un
Traité des Rois & du Royaume ,
dont il ne nous refte que quel¬
ques fragmens ; mais le livre
de l’Univers ou Achilles , qu’on
lui attribue , eft parvenu tout
entier jufqu ’à nous , & il y en
a pluAeurs éditions en grec &
en latin . Les meilleures font
celles qui fe trouvent dans les
Opéra Mythologica,Cambridge,
1670 , in - 8°

, ou Amfterdam ,
1688 , in - 8° ; & féparément
Amfterdam , 1661 , in-8 J . Bof-
chius en a donné une Traduc¬
tion latine , Louvain , 1554.
Valere- André & Foppens ont
regardé par une erreur allez
plaifante cette traduftion com¬
me celle d’un ouvrage de Lu¬
cien : Ocellum Lueiani : De
univerft Qrbis natura latinum
fecit. U s ’efforce vainement d ' y
prouver l ’éternité du monde.
Le marquis d’Argens a traduit
en françois , & a commenté
cet ouvrage en 176a , in- ia,
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Son but n ’eft pas feulement
d ’éclaircir le ' texte , mais de
répandre plus de jour fur les
anciens fylfêmes . On fouhai-
teroit un peu plus de correc¬
tion dans le ftyle,plus de fa-
geffe & de folidité dans fa façon
de penfer . M . l ’abbé Batteux
a traduit depuis l ’ouvrage d ’O-
cellus dans fon Hijloiredes Cau.-
fes premières , in - 8 ° ; fa verfion
eft regardée comme plus exaéte
que celle du marquis d’Argens.

OCH 1N , ( Bernardin ) Ochi-
mis , ( on l ’appelle quelquefois
Okin , pour conferver la pro¬
nonciation de l ’italien & du
Satin ) né à Sienne en 1487,
entra jeune chez les Religieux
de l ’Ôbfervance de S . Fran¬
çois ; mais il les quittabientôt,
& s ’appliqua à l ’étude de la
médecine . Touché , au moins
en apparence , d ’un nouveau
defxr de faire pénitence , il
rentra dans l ’ordre qu’il avoit
abandonné , & s’y diftingua
par Ion zele , fa piété & fes
talens . La réforme des Capu¬
cins venoit d ’être approuvée
( voyei Baschi ) ; il l ’embrafla
en 1534 , contribua beaucoup
au progrès de cet ordre naif-
fant , &. en fut général . Sa vie
paroifloit régulière & fa con¬
duite édifiante . Ses auftérités,
fon habit groffier , fa longue
barbe qui defcendoit jufqu ’au-
deflbus de fa poitrine , fon
vifage pâle & décharné , une
certaine apparence d’infirmité
& de foiblefle affeétée avec
beaucoup d ’art , & l ’idée que
tout le monde avoit de (â
fainteté , le faifoient regarder
comme un homme merveil¬
leux . Ce n ’étoit pas feulement
le peuple qui en portoit ce
jugement ; les plus grands fei-
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gneurs & les princes fou verains
le révéroient comme un faint.
Lorfqu ’il venoit dans leurs
palais , ils alloient au - devant
de lui , & lui rendoient de
grands honneurs , qu

’ils accom-
pagnoient de marques diftin-
guées d ’affeétion & de con¬
fiance . Cet hypocrite avoit
recours à toutes fortes d ’arti¬
fices pour confirmer l’opinion
fi avantageufe que l ’on avoit
conçue de lui . Il alloit toujours
à pied dans fes voyages ; &
lorfque les princes le forçoient
de loger chez eux , la magni¬
ficence des palais , le luxe 'des
habits & toute la pompe du
fiecle , fembloient ne lui .rien
faire perdre de fon amour pour
la pauvreté & pour la morti¬
fication . On ne parloit que de
fa vertu dans toute l ’Italie , &
cette réputation facilitoit le
progrès du nouvel ordre . Il
étoit favant , quoiqu ’il ne fût
pas beaucoup de latin ; & quand
il parloit fa langue naturelle,
il s ’énonçoit avec tant degrace
& de facilité , que fes difcours
ravifloient tous fes auditeurs.
Lorfqu ’il devoit prêcher en
queiqu ’endroit , le peuple s ’y
affembloit en foule : les villes
entières venoient pour l ’en¬
tendre . On fut très - furpris j
quand on vit tout d ’un coup
cet homme fi renommé , quit¬
ter le généralat des Capucins ,
embraffer l ’héréfie de Luther ,
& aller à Geneve époufer une
fille de Lucques , qu’il avoit
féduite en paffant par cette
ville . L’orgueii le précipita dans
cet abyme . 11 ne put réfifter
au dépit de n ’avoir point ob¬
tenu un chapeau de cardinal,
qui avoit toujours été l’objet
de fon ambition , devint apof-
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